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Ce numéro de Reynerie Miroir vous fera découvrir la richesse et le dynamisme des
associations et institutions créatrices d’événements tels que «  Raconte-moi ton
jardin  », «  Première fois au théâtre  », «  le village champêtre  » ou encore la B.D.
« Dechet-N-toi » concernant la propreté.
D’autres associations se créent : « D.E.F.I. Production » et « Vivre pour le meilleur ».
Nous vous invitons également à mieux connaître les hirondelles ou comment soigner son
microbiote pour éviter l’obésité.
Le jardin de la Reynerie est fermé jusqu’au mois de mars. Pendant l’été nous avons subi
le bruit des tronçonneuses et cela a beaucoup inquiété les riverains. L’élue en charge des
espaces verts nous a rassurés : les 17 arbres coupés sont bien ceux prévus car ils étaient
dangereux comme le montrent les photos des troncs creux à la base. Cependant, nous
restons toujours vigilants sur la suite et fin des travaux et attendons avec impatience
l’ouverture du jardin et du château restaurés.
Nous avons apprécié la belle fresque place Abbal mais déplorons le manque d’abris pour
le soleil ou la pluie (préau, halle …) que le Conseil Citoyen demande depuis longtemps.
Au journal, nous sommes une poignée de bénévoles et toujours agréablement surpris des
poèmes, photos, témoignages que nous
recevons des habitants du quartier.
Même si certains s’épanchent un peu,
cela indique que notre journal est très
apprécié.
Nous remercions les nombreux soutiens
que nous recevons et nous vous invitons
à adhérer à l’association Reynerie
Miroir. Bonne lecture.



Faire Face
45 rue Jean

Depins
0762627080

Générations
Réunies

8 cht Varèse
0618405700

Centre
d'animation
Sur la dalle

0531229921

Bas
d'Immeubles

10 cht Wiener
0562141970

Parle avec elles
sur la dalle

& 2 rue Jean
Giles

0951132897

Scouts
musulmans
32 ave Jean

Moulin
0561529369

APSEM
3 rue E. Satie
0534603940

AFEV
12 cht le
Tintoret

0581971999

ASTM
Badmington

1 Place Martin
Luther King

Secours
catholique
20 ave W.
Churchill

0675933537

Proxité
23,cht

Auriacombe
0658395435

Mission locale
7 all Maginot
0561417733

Plateforme
Emploi

Entreprise
14 ave W.
Churchill

0562240350

CRIJ PIJ
6 cht E. Varèse
0561724537

Vivre au Satie
5 rue E. Satie
0771006610

Défi
productions
9 cht Varèse

0767981027

Accueil Jeunes
3-8 place

Abbal
0561445216

LRF
Lieu Ressources

Formation
11, place Abbal
0562485320

Ligue de
l'Enseignement

22 cht
Auriacombe

0567203562

Médiathèque
Grand M
17 ave de
Reynerie

0581917940

Centre Social
Reynerie

place Abbal
0534608370

Club de
Prévention

2 rue
G. Peyrolles

0536252492

Reynerie
Services

12 place Abbal
0561442603

TO7
4 bis cht
Cambert

05614427740

Egalitère
7 cht E. Varèse
0534465170

Voir &
Comprendre
18 ave W.
Churchill

0562141819

Espace seniors
14 place Abbal
0531229841





"Bonjour, je m'appelle Rémi
et je suis le nouveau média-
teur numérique de la Mé-
diathèque Grand M.
Passionné d'informatique et
de jeux vidéo, je vous at-
tends dans nos espaces pour
partager bonnes pratiques et
astuces autour du numé-
rique. A très vite !"

Rémi
Nouveau à la médiathèque







Cet été j’ai eu un moment heu-
reux dans ma vie. Je voudrais
partager ce moment avec vous
aussi.
C’était le lundi 23 juillet 2018
quand j’ai pris le train de nuit
Toulouse-Paris à 22h. Le voyage
a été trop long et mes idées dans
ma tête, elles ont aussi été mul-
tiples. Le lendemain, j’avais mon
entretien à la «  Cour Nationale
pour les droits de l’asile » avec un
juge. A 7h30 je suis arrivée à

Paris, il faisait froid le matin même si c’était l’été, parce que
j’avais beaucoup d’émotions. Je suis allée dans un restaurant,
j’ai pris un café sans sucre pour bien réfléchir à mes idées et
sensations. A 15h30 c’était l’heure de l’audience, du coup
j’avais encore du temps pour arriver à mon moment très at-
tendu. J’arrive à 13h30 là-bas, je m’enregistre à l’accueil et je
monte en salle d’attente. A 14h, elle vient d’arriver, mon avo-
cate, c’est la première fois que je la vois, parce que les rendez-
vous avec Madame Jessica L., ils ont été toujours par téléphone,
car elle habite à Paris. Au premier abord, elle me donne une
force, un courage à l’intérieur de moi, comme si elle me disait :
« On va y aller, on gagnera cette audience. » Elle avait de la
prestance, un caractère fort et ça m’a sécurisée. On a parlé par
rapport aux possibilités des avantages aux désavantages.
Bon, arrive le grand moment à quinze heures et vingt-sept
minutes. J’entre dans la salle des juges avec mon avocate, je
suis en train de trembler et mes yeux sont remplis de larmes
au moment où le rapporteur commence à lire mon histoire. La
première question que le juge pose est  : « Qu’est-ce que vous
avez fait pendant cette année en France, Madame S. ? » Tout
de suite, j’ai compris la question et j’ai oublié que l’interprète
était à côté de moi. Je réponds au juge que je fais une forma-

tion linguistique à l’Apsem depuis fin septembre 2017. « Dé-
solé, Monsieur chef  », je lui dis, «  j’ai pas fait exprès de
répondre en français mais ça m’est arrivé tout seul. »
Pendant une heure et quarante-cinq minutes qu’a duré l’au-
dience, l’interprète a parlé vraiment très peu. Le juge m’a dit :
«  Félicitation pour votre intégration en France, vous avez
avancé avec le français. » A la fin de l’audience, il m’a notifié la
date de la décision, le 27 août 2018 à 15h30. « Vous serez
convoquée par votre avocate qui vous donnera la réponse. Le
27 août au matin, je me suis réveillée à 5h00 avec un cau-
chemar : la police m’avait amenée à l’aéroport pour retourner
en Albanie. J’étais dégoûtée, vraiment, ce jour. L’avocate, elle
ne m’a pas appelée avant 16h. J’appelle mon avocate, elle me
dit : « J’ai pas reçu votre réponse Madame Selita. » Je lui dis :
« Ben merci quand même Madame Lesc. _ Quand j’ai votre
décision, je vous appelle tout de suite. »
J’ai raccroché le téléphone, pour commencer à penser au cau-
chemar de ce matin et j’ai pleuré avec des larmes de sang.
« Mon Dieu, pourquoi à moi cette chance ? »
J’ai pensé que la réponse allait être négative. Désespoir-dégoût
jusqu’au lendemain matin à 9h30. Un inconnu m’appelle sur
mon portable, je réponds : « Oui, c’est qui ? _ Bonjour Madame
S., je suis votre avocat, IL VOUS EST RECONNU LE STATUT
DE REFUGIE. - Non, c’est pas vrai  ?  » J’ai répondu. Si, si,
c’était vrai.
Je suis heureuse, je fais le soin de mon visage avec les larmes du
bonheur, j’embrasse mes filles qui se sont attachées à mes
jambes, en train de crier, de féliciter aussi. « Je suis née une
deuxième fois, ce jour, ma vie a changé depuis ce moment. Mes
jours sont pleins de soleil même quand il pleut et qu’il fait froid.
Merci à toutes les personnes qui ont été à côté de moi pendant
ce voyage long, difficile, douloureux mais gagnant. Merci à la
France de me donner la possibilité d’élever les filles comme il
faut et comme elles le méritent. Le plus grand « MERCI » va à
Najib, pour m’avoir aidée à apprendre le français, la première
chose et la plus importante pour l’intégration en France.

Katerina

Le jour où ma vie a changé.
Le mercredi 27.02.2019, ma vie changera parce que j’ai
trouvé un appartement et que je peux vivre toute seule. Je
déménagerai dans deux jours. C’est bien pour moi, je vivrai
toute seule, je pourrai me préparer à manger, etc.
Quand ma vie a-t-elle déjà changé ? Cette question, je me la
pose toujours à moi-même. Donc, je n’ai pas de réponse. Mais
c’est vraiment clair  : quand moi, je serai guérie, car je suis
malade. J’espère que ça va venir quand je trouverai un dona-
teur de rein et alors je dirai : ma vie a changé.
Ma vie a changé quand je suis arrivée ici en France, parce que
je peux espérer une bonne santé et j’espère que bientôt, je
trouverai un bon travail. Edmira



PORTE CLEF

Des cloportes colporteurs de
mépris
closent leur porte balai à l’appui
Des passants passés sans donner
l’heure
trop cher leur coûterait d’avoir du
coeur

Adhérence zéro
Centre de gravité sous le pont
Carton jaune et carton de rouge
Mode veille recommandé
Chien et chienne de vie
La nuit ferme les portes

Pas de porte
pour le sans abri
Pas de clef
pour le sans logis
Un pas de porte
c’est un pas dans la vie
Un pas de porte
c’est la clef du pari
une étape
dans la course à l’envie
Un repère
pour sortir de l’oubli

Miloud Chabane

Il y a presque deux ans, j’ai fait une
rencontre inoubliable. Le moment où je quittai
l’Iran, où j’atteignis les confins de l’Iran, pour moi,
était un moment inoubliable. J’étais alors dans une
situation dure, j’ai passé toute une semaine dans la
montagne. Il faisait très froid et je n’étais pas couvert
de bons vêtements. Au bout d’une semaine, j’ai pu
traverser les confins de l’Iran et entrer en Turquie. Je
me rappelle, quand j’ai rencontré la Turquie, j’étais
content.

Le jour où ma vie a changé, c’était le jour où j’ai quitté la
Lybie. J’étais très heureux et j’avais beaucoup d’espoir. Le jour où
j’ai cru que ma vie allait s’arrêter, c’est le jour où j’ai été enlevé,
pour deux ans.
Bonjour, je m’appelle Salim. Je suis ghanéen. Je viens du Ghana.
J’habite à Esquirol. J’ai 21 ans. Chaque jour, je veux suivre le cours
de français. Je ne travaille pas.
Le jour où quelqu’un m’a fait plaisir, c’est le jour où j’ai commencé
à étudier à l’A.P.S.E.M.. J’ai rencontré beaucoup d’amis. Je
m’amuse chaque fois que j’y suis, j’aime tout le monde en classe.















Ils nous soutiennent
Si vous souhaitez contribuer au développement du journal

CONTACTEZ-NOUS


